
Cadeau pour le maire de la ville de Villers les Nancy.
Transmis lors du rendez-vous du samedi 5 février 2022 à 17h30.

Réseaux sociaux dimanche 6 février 16h55 ( facebook / instagram) de l’artiste Gilbert
Coqalane :

ça fait un an que je prépare cette exposition “ invisibilité “ / offensive “ visibilité “, j'étais à
peu près certain que la perturbation “ vernissage lapin “ me ferait rencontrer le maire de
Villers lès Nancy ou autres décideurs. euses, et lors d’un rendez-vous, il ne faut jamais
venir les mains vides.
Ce cadeau sert également de médiation, d’illustration, d’hommage, de référence
artistique, de continuité, et d'élément de mon exposition mais en aucun cas d’œuvre…
Après la référence à Yves Klein, d’ailleurs présent lors du vernissage, celle à Raymond
Devos, et d’autres dissimulées ou qui seront évoquées plus tard, voici celle de Joseph
Kosuth. Pour les non initiés que nous sommes tous. tes… Joseph Kosuth est l’un des
pionniers de l’art conceptuel, https://fr.wikipedia.org/wiki/Joseph_Kosuth
/ il vit et travaille actuellement en Italie, par l’intermédiaire de l’agent d’art Ghislain Mollet
Viéville, autre personne qui façonne l’art, membre actif du perturbationisme, je récolte
son adresse et je lui envoie un colis volumineux (cachet ci joint / encre poste faible /
appuyé par la suite au stylo).
Dans ce colis envoyé en décembre 2021, une chaise en bois à trois pattes / pieds, une
œuvre que j’ai créée en 2013, que je trouvais faible, mais que j’ai conservé, elle est
actuellement dans le studio d’art de Joseph Kosuth à Venise en Italie (pas son
homonyme), cette chaise fait référence à l’œuvre de Joseph Kosuth “ One and Three
Chairs “ actuellement dans les collections du centre Pompidou Paris( voir ci joint).
Donc potentiellement, la quatrième, cette chaise à trois pattes, est donc bancale, pas
très agréable pour s'asseoir, par métaphore, elle peut représenter l’art et les artistes.
Au maire de Villers les Nancy, j’ai offert un pied de chaise en métal (voir ci joint), 816 km
séparent donc la chaise et son pied.
Par métaphore, elle peut représenter la gestion culturelle d’un pays, des institutions.
Il est difficile également pour le maire de s'asseoir sur le pied de la chaise.
D’ailleurs en rigolant le maire m’a dit : “ je commence à comprendre, je dois m'asseoir
dessus ? ”
Je souris, certes une possibilité, je ne réponds pas, mais je propose plutôt de réunir les
deux symboliquement pour que l’assise soit possible, stable.
La chaise est en bois, le pied est en métal pour symboliser les essences, compositions,
formations de ces deux identités différentes, mais potentiellement associables.
J’ai produit la chaise et cette offensive, les decideurs. euses vont-ils assimiler la
métaphore et rendre plus stable la situation ?
Ceci est un cadeau. C’est l’un des éléments de cet entretien, il y a en a d’autres, dont
une proposition de la mairie, que je suis en train d’analyser…
Réunir Villers lès Nancy et l’artiste international Joseph Kosuth, par l’art conceptuel, l’un
des nombreux terreaux fertiles et presque non exhaustif de l’art invisuel et du
perturbationisme.
Le maire me dit qu’il ne peut pas dans l’état laisser un espace vide, les nombreuses
perturbations et discussions à venir le feront certainement changer d’avis: dans l’espace
d’exposition il n’y a rien, mais j’ai repoussé les murs très loin, ce qui fait une exposition
plus grande que le rien.
En attendant, le maire pose le pied sur son étagère à souvenirs, et me dit “ celui-ci n’est
pas fini et est en train de s'écrire, et à mon avis, je ne suis pas prêt de l’oublier “
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